
Riquewihr 

La reine Margaux fêtée en sa principauté 

 

Daniel Klack, maire de Riquewihr, et Margaux Jung, entourés de Flore Ansel et de Pauline 

Husson, ambassadrices du vin d'Alsace. 

Sa fraîcheur, sa détermination et son esprit avisé n’avaient pas laissé indifférent le jury 

d’élection de la reine des vins d’Alsace : Margaux Jung qui, honorée dans sa principauté 

de Riquewihr, a appelé à cultiver « l’esprit de famille ».  

Le vignoble alsacien se cherche des solutions face à l’inexorable baisse des ventes et de son 

chiffre d’affaires qui l’affecte singulièrement dans le giron des appellations à vins blancs. Et 

parmi les solutions, il y a la nouvelle génération de vignerons en passe de reprendre les rênes 

d’un vignoble à l’aube d’importantes mutations. Une génération faite de jeunes souvent bien 

diplômés, à l’esprit ouvert par le travail à l’étranger et à l’esprit critique. Il faut ajouter : une 

génération lassée des batailles intestines, en recherche de consensus et qui souhaite 

résolument passer à autre chose. Témoin privilégié de cette génération, Margaux Jung 

représente cette quête du consensus. 

Face à ces changements, elle a rappelé, dans un discours concis, les « piliers » du vignoble : 

« l’esprit de famille, le sens de l’accueil et un vignoble à taille humaine ». On serait tenté de 

faire une analogie avec la reine Margot qui fut un repère humaniste dans un XVIe siècle en 

proie à d’immenses difficultés. Titulaire d’un master 2 en management à l’EM Strasbourg, 

Margaux Jung entreprend un BPREA (Brevet de responsable d’exploitation viticole) à 

Rouffach, pour se consacrer au domaine familial à Riquewihr, géré par ses parents, Olivier et 

Dominique : 7 hectares de vignes, pour 40 000 bouteilles, toutes écoulées localement. Car 

Riquewihr constitue dans le vignoble alsacien l’une des « principautés » - selon l’expression 

du député Jacques Cattin - de l’œnotourisme. 

Pas peu fier d’avoir parmi ses administrés la jeune souveraine native et foncièrement attachée 

à sa cité, Daniel Klack, maire de Riquewihr, a exprimé ses vœux à l’ambassadrice du 

vignoble et à ses deux dauphines, Flore Ansel et Pauline Husson. Il a toutefois appelé son 

auditoire à « ne pas se reposer sur ses lauriers », à « être avant-gardiste », à faire « bouger les 

lignes ». Riquewihr bénéficiant d’une situation privilégiée en œnotourisme. Le renouveau du 



vignoble, c’est aussi à l’interprofession qu’il se passe, a souligné pour sa part Didier 

Pettermann, président de Conseil interprofessionnel des vins d’Alsace (Civa), qui s’engage à 

insuffler une nouvelle dynamique dans l’image des vins d’Alsace. 

Ce sera d’ailleurs, l’un des rôles de Margaux Jung et ses deux dauphines, que de défendre 

l’image, et donc l’identité de l’Alsace et de son vignoble, plutôt malmenée par le centralisme 

républicain et diluée dans la régionalisation. 
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